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Un success-story... sans but lucratif
Le Magasin général Mékinac de plus en plus populaire sur le territoire

Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Tite — Il y a un an, une 
poignée de jeunes de Saint-Tite 
se lançaient dans un projet local 
à but non lucratif visant à pro-
mouvoir les producteurs locaux 
et leurs produits. Aujourd’hui, 
après un an, le Magasin général 
Mékinac connaît un véritable suc-
cès à travers toute la MRC avec 
près de 400 membres et plus de 
500 produits offerts chaque mois.

Le concept est fort simple: cha-
que mois, une liste de produits 
provenant de 28 producteurs des 
environs est envoyée à tous les 
membres. Chacun d’entre eux est 
libre de passer une commande ou 
non. Les commandes sont ensuite 
envoyées aux producteurs, qui 
livrent leur marchandise quel-
ques jours plus tard. L’équipe 
du Magasin général, bien instal-
lée dans des locaux prêtés par 
la Microbrasserie À La Fût de 
Saint-Tite, prépare les paniers 
des membres qui viendront cher-
cher leur commande.

«Depuis que ça a commencé, 
l’été dernier, les commandes ne 
cessent d’augmenter», constate 

Patricia Drolet du Carrefour 
Jeunesse Emploi. Cette dernière 
s’est jointe au groupe quelques 
semaines après la naissance 
du projet. Elle y a entraîné une 
dizaine de jeunes de 16 à 24 ans 
participant au projet Jeunes en 

action. Depuis ce temps, ces der-
niers s’occupent de gérer la liste 
des commandes, du montage des 
paniers et ont même commencé à 
cultiver des légumes biologiques 
chez Bulbi-Serres de Saint-Tite 
afin de garnir les commandes.

Du montant total déboursé 
par les membres pour recevoir 
leur commande, 5 % est remis au 
Magasin général Mékinac pour 

assurer les frais administratifs 
et moderniser l’équipement. Le 
groupe doit en effet s’équiper de 
manière à recevoir tous ces vivres 
lors de la livraison, soit par des 
réfrigérateurs ou des congéla-
teurs.

Lors du premier mois d’opéra-
tion, en juillet 2008, 15 comman-
des avaient été montées. En août, 
ce nombre passait à 25 comman-

des, puis à 30 commandes. En 
février dernier, plus de 50 com-
mandes étaient livrées, et ce nom-
bre ne cesse d’augmenter depuis. 
«Et tout ça sans qu’on n’en ait fait 
la publicité. Le bouche-à-oreille a 
fait son travail», constate Patricia 
Drolet, qui se réjouit de voir qu’un 
aussi grand nombre de citoyens 
soient sensibilisés à l’importance 
de l’achat local.

Car c’est là le but premier de 
l’opération. Des 28 producteurs 
présents sur la liste, douze sont 
de la MRC de Mékinac, huit pro-
viennent de la MRC des Chenaux, 
cinq de Maskinongé, deux de 
Portneuf et un de Trois-Rivières. 
Et bien au-delà de la nourriture 
de tous les jours, des viandes et 
des fromages fins, cette «liste 
d’épicerie» propose aussi l’achat 
de bières artisanales, de produits 
pour le corps, de vêtements, de 
fleurs et de plantes et même de 
cabanes d’oiseaux artisanales.

Au cours des prochains mois, le 
groupe se concentrera à dévelop-
per son produit en misant sur le 
commerce électronique. «Grâce à 
l’informatique, on pourrait se per-
mettre de recevoir encore plus 
de commandes et de les traiter 
de manière efficace. On souhaite 
continuer de grandir, car c’est tel-
lement un beau projet», signale 
Patricia Drolet.•

Le groupe à l’origine du projet du Magasin général Mékinac: Philippe Dumais, Anne-Marie Denis, Valéry Lehoux et Patricia 
Drolet. 

BRASSERIE À LA FÛT

La variété à l’honneur
Catherine Lapointe
catherine.lapointe@lenouvelliste.qc.ca

Trois-Rivières — La microbrasse-
rie À la fût de Saint-Tite, honorée 
lors du dernier gala des Grands 
Prix du tourisme, fêtera ses deux 
ans d’ouverture en septembre 
prochain. Pour la saison estivale, 

bon nombre de bières pourront y 
être dégustées et plusieurs acti-
vités sont au programme afin de 
faire connaître les produits aux 
gens de la région.

«Il y aura les trois bières prin-
cipales qu’on a ici qui sont La 
première blonde, une blonde de 
type pilsen tchèque, ensuite on a 

la Mékinoise, une blanche de blé 
de type belge, puis aussi on a la 
British qui est une brune aux noix 
de type anglaise», explique Jean-
François Trépanier, gérant du 
salon de dégustation. 

M. Trépanier ajoute qu’il y aura 
en tout huit bières disponibles 
pour l’été. Selon ses dires, elles 
sont cependant appelées à varier 
tout au long de la saison.

Depuis le 1er mai et jusqu’au 
28 août, les clients peuvent égale-
ment assister à des dégustations 
hors de l’ordinaire grâce aux soi-
rées BBQ agros, qui mettent en 
vedette des produits présentés 
par des producteurs agroalimen-
taires. 

«Ce sont des produits assez dif-
férents qui sont présentés chaque 
vendredi. Jusqu’à maintenant, on 
est passés du lapin, au porc, au 
boeuf angus, au bison, au poulet, 
à l’agneau, et même au sanglier», 
précise Jean-François Trépanier.

«Ce sont souvent des produits 
de grande qualité et que l’on ne 
retrouve pas généralement sur 
les tablettes d’épicerie en terme 
de qualité», ajoute-t-il.

La microbrasserie sera égale-
ment l’hôte d’un spectacle des 
Dales Hawerchuk le 31 juillet en 
soirée. 

«Les Dales vont venir casser la 
baraque. C’est un petit spectacle 
qui promet d’être assez intéres-
sant», soutient M. Trépanier.•

* Autres tarifs et forfaits disponibles

Club de golf

Lac -aux-Sables

18 TROUS

PROMOTIONS
voir notre nouveau

site Internet :
www.golfstremy.com
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1 877 944-2644

Prix spéciaux pour groupe en semaine.

FABRICATION ET RÉPARATION
DE CYLINDRES HYDRAULIQUES

418 365-7832
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151, route 153, Saint-Tite

33
33

33
9

33
33

34
8

M R C  D E  M É K I N A CS2 L E  N O U V E L L I S T E  |  L E  V E N D R E D I  1 2  J U I N  2 0 0 9



paule-vermot.desroches@lenouvelliste.qc.ca
PAULE VERMOT-DESROCHES

De Montréal à Mékinac
Philippe Bellefleur et Mireille Collard ouvriront de nouveaux commerces à Saint-Tite

Saint-Tite — L’athmosphère est 
survoltée ces jours-ci dans les 
locaux abritant la Boutique Roger 
Hamelin, sur la rue Notre-Dame 
à Saint-Tite. Pendant que les pro-
priétaires actuels s’affairent à 
déménager la boutique dans de 
nouveaux locaux (voir texte page 
S7), une jeune famille de Montréal 
installe ses pénates dans l’appar-
tement du haut et attend avec 
impatience de commencer les tra-
vaux de ce qui deviendra ni plus 
ni moins un petit centre commer-
cial au rez-de-chaussée. 

Philippe Bellefleur et Mireille 
Collard n’auraient jamais pensé 
un jour pouvoir s’installer à Saint-
Tite de manière permanente, 
même si au fond de leur cœur, 
c’était un rêve qu’ils caressaient 
depuis quelque temps. Installés 
dans leur Hochelaga-Maison-
neuve d’adoption, le couple y a 
élevé ses deux filles, Marilou qui 
a 5 ans et demi et Mélina, âgée 

de 4 ans. Un petit bébé est aussi 
attendu par le couple pour le mois 
de décembre

Depuis quatre ans, Philippe 
et Mireille avaient l’habitude de 
venir vendre des instruments 
de musique durant le Festival 
western de Saint-Tite. En louant 
une entrée de cour sur la rue 
Saint-Pierre, ils y construisaient 
un petit commerce, annexe de 
leur magasin qu’ils avaient déjà 
à Montréal. «On a toujours eu un 

coup de cœur pour ce festival, et 
je voyais une belle occasion de 
vendre mes instruments de musi-
que. Les guitares, les violons et 
les accordéons sont toujours très 
populaires dans un contexte wes-
tern», raconte la jeune maman, 
qui avait déjà vendu des bijoux 
avec sa mère à Saint-Tite lors-
qu’elle avait seize ans.

L’an dernier, lors du festival, ils 
ont aperçu cette bâtisse sur la rue 
Notre-Dame qui est à vendre. La 
Boutique Roger Hamelin souhai-
tait déménager ses locaux. «On 
avait jeté un coup d’œil, mais je 
crois que nous n’étions pas encore 
prêts à s’embarquer. Quand nous 

sommes revenus cette année pour 
donner notre acompte sur le ter-
rain qu’on louait, la bâtisse était 
toujours à vendre. C’était le des-
tin, il faut croire», lance Mireille 
en riant.

Un milieu intéressant
La petite famille a donc fait l’ac-

quisition de la maison centenaire 
de la rue Notre-Dame et s’y ins-
tallera pour de bon. Ces jours-ci, 
à travers les coups de pinceau et 
les camions de déménagement, le 
couple et leurs enfants apprivoi-
sent cette nouvelle vie qui s’offre 
à eux, dans un milieu qu’ils consi-
dèrent maintenant idéal.

«Ça a été un beau hasard qui 
s’est offert à nous. J’avais tou-
jours dit que quand mes filles 
seraient plus vieilles, je voudrais 
me planter les pieds à quelque 
part. Maintenant, ma fille était 
sur le point de commencer l’école 
et je préfère qu’elle grandisse ici 
que là-bas (Montréal)», confie 
Mireille Collard.

Déjà, le voisinage a entendu la 
nouvelle que de nouveaux proprié-
taires avaient acheté la maison 
et qu’ils voulaient y développer 
un commerce. «On se demandait 
comment on serait accueilli, si les 
gens n’allaient pas nous regar-
der de travers parce que nous ne 

sommes pas d’ici, comme si on 
venait juste profiter de la manne 
du Festival western. Mais au con-
traire, les gens ont été très chaleu-
reux. Nous ne sommes même pas 
encore installés qu’ils viennent se 
renseigner sur nos projets et ont 
même hâte que notre commerce 
ouvre», mentionne Mireille.

Même l’ancienne propriétaire 
de la maison, qui avait vendu la 
bâtisse à Roger Hamelin et sa 
famille il y a plus de dix ans, est 
venue se présenter. «Elle semblait 
contente de voir que des jeunes 
prenaient la relève. C’est la roue 
qui tourne, et je crois que ça lui 
a fait chaud au cœur», raconte la 
jeune maman.

De nouveaux commerces 
dès cet été

Dès cette semaine, les travaux 
devraient débuter au rez-de-
chaussée de la maison pour y 
installer de petits commerces qui 
seront en opération durant toute 
l’année. D’autres commerces tem-
poraires pourront s’ajouter au 
mini centre commercial durant le 
Festival western.

Déjà, en plus du magasin d’ins-
truments de musique, il est acquis 
que la famille y ouvrira une cré-
merie qui sera en opération dès 
cet été. On y retrouvera aussi une 
bijouterie ainsi qu’une boutique 
de vêtements pour enfants.

Puis, pendant le festival, s’ajou-
teront des commerces tempo-
raires de tatouages, de airbrush, 
d’encadrements et de produits 
pour les voitures et les motos, 
pour ne nommer que ceux-là. 
«Nous avons beaucoup de con-
tacts dans le milieu du commerce 
à Montréal, des amis qui pour-
raient s’ajouter aux services que 
nous offrirons», précise la jeune 
femme d’affaires.

Mais peu importe le nombre de 
commerces qui viendront s’ins-
taller, Mireille Collard insiste sur 
un point. «On veut faire quelque 
chose de beau, de prestigieux. Je 
ne veut pas me partir un marché 
aux puces. Je veux que les com-
merces soient jolis et offrir des 
services attirants pour les gens 
du coin», lance-t-elle.•

De nouveaux 
locaux pour 
la Boutique 
Roger Hamelin

— page S7
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Mireille Collard et Philippe Bellefleur ont d’abord eu le coup de foudre pour le Festival western, avant d’avoir le coup de 
foudre pour cette maison centenaire de la rue Notre-Dame. Avec leurs filles Marilou et Mélina ainsi que le petit troisième 
qui arrivera en décembre, ils y ouvriront des commerces dès cet été.
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Pour plus d’information,
      voyez un conseiller chez Cossette.

Merci à vous tous, clients de la MRC Mékinac, pour
votre fidélité. Votre appui nous rend plus forts et

nous incite à toujours aller de l'avant !

UN CHOIX EXCEPTIONNEL DE VÉHICULES 
D'OCCASION RÉCENTS ET DE VÉHICULES NEUFS

Offerts chez Cossette. Garantie 7 ans ou 160 000 km

Achetez en toute confiance chez Chrysler, vous êtes actionnaire.
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Hérouxville veut attirer les jeunes familles
Un projet domiciliaire se développe en plein cœur de la municipalité
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Hérouxville — Ça bouge pas mal 
ces jours-ci du côté de la munici-
palité d’Hérouxville. À travers le 
trafic des camions, le bourdon-
nement des pelles mécaniques et 
les coups de marteau, un projet 
domiciliaire continue de grandir 
dans le cœur du village.

Officiellement autorisé depuis 
le 1er mai dernier, ce projet domi-
ciliaire permettra d’ouvrir la 
porte bien grande à l’implanta-
tion de nouvelles familles dans la 
municipalité. C’est du moins ce 
que souhaite le conseil municipal 
et les efforts mis de l’avant pour 
faire naître ce projet ont toujours 
été dirigés dans ce sens.

«On veut vendre plus qu’un 
terrain, on veut vendre une phi-
losophie de vie axée sur la famille 

et la santé», explique Ginette 
Pothier conseillère municipale en 
charge de ce dossier majeur pour 

la municipalité d’un peu plus de 
1200 habitants. Ainsi, outre les 
terrains et les commodités finan-

cières qui accompagneront toute 
transaction, on mettra aussi l’ac-
cent sur la présence d’une piste 
cyclable de près de 20 kilomètres, 
du développement d’un boisé 
pour les activités de plein air, de 
la présence de quatre garderies 
sur le territoire, etc.

«Avec l’école, nous développons 
des programmes pour que, par 
exemple, les cours d’éducation 
physique soient dispensés dans 
les sentiers du boisé ou sur la 
piste cyclable. On souhaite aussi 
rapprocher les générations, en 
permettant aux jeunes de rencon-
trer les gens de l’Âge d’or», cite 
en exemple Mme Pothier.

Développement
C’est donc dans cette philoso-

phie qu’une vingtaine de terrains 
situés sur les routes Berthiaume 
et Paquin ainsi que d’autres ter-
rains un peu partout dans la muni-
cipalité sont admissibles à plu-
sieurs avantages monétaires pour 
les jeunes familles intéressées à 
venir s’installer à Hérouxville. 
Au départ, la Municipalité offre 
une compensation financière de 
4000 $. 

Par ailleurs, en collabora-
tion avec la Caisse populaire 
Desjardins, un montant en régi-
me enregistré pour les études est 
alloué pour chaque enfant déjà 
né ou sur le point de naître, soit 
1000 $ pour le premier enfant, 
1500 $ au deuxième, 1500 $ au 
troisième, etc. Ce programme 
est valable pour les six premières 
années où la famille est installée 
dans la municipalité.

«Et si un couple s’installe chez 
nous et qu’il ne veut pas d’en-
fant, nous leur offrons tout de 
même 4000 $ et la Caisse verse 
un montant de 1500 $», souligne 
Mme Pothier.

En moins de six semaines, 
cinq chantiers se sont déjà mis 
en branle, précise la conseillère 
municipale. «Ça va très bien et 
nous sommes bien heureux de 
voir à quelle vitesse ça se déve-
loppe», indique-t-elle.•

PHOTO: SYLVAIN MAYER

Un projet domiciliaire est en train de grandir à Hérouxville, dont ici au bout de 
la route Paquin.

«On veut vendre plus 
qu’un terrain, on veut 
vendre une philosophie 
de vie axée sur la famille 
et la santé»
— Ginette Pothier,
conseillère municipale
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Une invitation de la famille BUne invitation de la famille Bélandland
et de toute son et de toute son équipe.quipe.

Une invitation de la famille Béland
et de toute son équipe.

Au cœur de la Mauricie.

La Pourvoirie Club Hosanna,
un endroit exceptionnel

et de grande renommée !

Nos 18 chalets
4 et 5 étoiles 

entièrement équipés 
vous accueillent en 

grand confort.

SPÉCIAL
VACANCES

FAMILLE
5 jours

(dimanche au vendredi)
2 adultes

avec ou sans enfant.
À partir de

625$
+ taxes

AUTOMOBILE  I  HABITATION  I  ENTREPRISES  I  VIE  

  PLACEMENTS  I  INVALIDITÉ  I  COLLECTIF

Vous êtes unique
vous aussi.

Demandez
une assurance

sur mesure
au meilleur coût. www.pmtroy.com

Saint-Tite   413, rue Saint-Paul

418 365-5154 1 1 866 365-5154
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NOUS POSSÉDONS UN SITE IDÉAL POUR:
La pêche

Le VTT
La baignade

La promenade en bateau sur la majestueuse rivière
Saint-Maurice et...la tranquillité loin des tracas de la ville.

TOUT CECI AU MÊME ENDROIT

Venez vous amuser et profiter pleinement de vos
vacances dans notre coin de paradis.

Situé à seulement 40 minutes de Trois-Rivières • Plus de 200 sites
Plusieurs activités tout au long de l'été • Marina de 60 emplacements

Navigation sur la rivière Saint-Maurice de plus de 40 km

Une oasis de paix à découvrir

CAMPING PANORAMIQUE MÉKINAC,
501, ROUTE 155 SAINT-ROCH-DE-MÉKINAC

819 646-5500
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La pêche
 Le VTT
  La baignade
   La promenade en bateau sur la majestueuse rivière
   Saint-Maurice et...la tranquillité loin des tracas de la ville.
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CINQUIÈME ÉDITION DU ST-ADELFORCE

Hommes forts recherchés
Catherine Lapointe
catherine.lapointe@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Adelphe— La municipalité 
de Saint-Adelphe accueillera pour 
une cinquième année consécu-
tive les hommes forts amateurs 
du Québec. Ils se réuniront pour 
compétitionner dans le cadre du 
St-Adelforce qui se tiendra du 26 
au 28 juin prochains.

«On est très fier ici du St-
Adelforce, puisqu’il attire des 
gens de partout chez nous. Ça 
nous a donné de la visibilité au 
niveau régional», exprime Paul 
Labranche, maire de la municipa-
lité de Saint-Adelphe.

Le président du comité organisa-
teur de l’événement est optimiste 
quant à la réussite du St-Adelforce 
pour sa 5e édition. «Notre objectif 
et notre nombre maximal d’ins-
criptions c’est 30. On est très con-
fiants d’atteindre ce maximum-là 
et on est aussi confiants de battre 
notre objectif de 5000 personnes 
en assistance pendant les trois 
jours d’activités.»

Les huit épreuves de force se 
dérouleront samedi et dimanche. 
La programmation comprend 
entre autres la marche du fermier, 
la bascule du pneu, le lever du 
samouraï et les boules d’Atlas.

Un montant total de 5500 $ sera 
remis en bourses aux 15 finalistes 
de la compétition, qui se déroulera 
entièrement sur les terrains muni-
cipaux de Saint-Adelphe.

«On croit être de qualité profes-
sionnelle. On a pris les épreuves 
de type professionnel et on les a 
adaptées à notre niveau amateur», 
soutient Steve Delisle, président 
du comité organisateur du St-
Adelforce.

Il souligne que la compétition 
doit rester accessible. «On veut pas 
voir des gars ‘‘montés’’, ce qu’on 
veut c’est Monsieur tout-le-monde, 
des gens de la région. Et d’ailleurs, 
nous en sommes très fiers, nous en 
avons», explique M. Delisle. À ce 
chapitre, il précise que les gens en 
provenance du milieu profession-
nel sont exclus du concours.•

PHOTO: CATHERINE LAPOINTE

Le comité organisateur du St-Adelforce a présenté récemment sa 
programmation pour la 5e édition de la compétition d’hommes forts amateurs. 
De gauche à droite: Carl Delisle, vice-président du conseil d’administration, 
Mélanie Trépanier, membre, Paul Labranche, maire de Saint-Adelphe, Gilles 
Roberge, président du conseil d’administration, Philippe Dufresne, trésorier, 
Chantal Bertrand, membre, et Steve Delisle, président du comité organisateur 
de l’événement.

Le St-Adelforce donne lieu à des 
performances de force littéralement 
époustouflantes.

Une nouvelle régie des incendies
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Séverin — Après la forma-
tion de la Régie des incendies de 
la Vallée du Saint-Maurice, il y 
a deux ans, voilà que le modèle 
semble faire des petits dans la 
MRC de Mékinac. Au cours des 
dernières semaines, les deux 
corps de pompiers volontaires 
de Saint-Séverin et Saint-Tite 
se sont regroupés afin de former 
une nouvelle régie des incendies 
qui couvre le territoire des deux 
municipalités.

Une nouvelle qui avait de 
quoi réjouir le maire de Saint-

Séverin, Denis Mongrain. «C’est 
un gros avantage pour nos deux 
municipalités parce que ça 
diminue grandement les coûts 
d’opération sans nécessaire-
ment affecter la couverture 
du territoire. On se retrouve à 
partager notre machinerie et 
nos installations, plutôt que de 
tout avoir en double», explique 
M. Mongrain.

Ainsi, 32 pompiers volontaires 
couvrent actuellement les deux 
municipalités. La nouvelle régie 
souhaite ne pas baisser ce nom-
bre en bas de trente, afin d’assu-
rer un service efficace, soutient 
le maire de Saint-Séverin.

Présentement, les installations 
incendies des deux municipalités 
sont mises à contribution, mais 
la nouvelle régie des incendies 
est en attente d’une réponse 
pour obtenir une subvention du 
ministère de la Sécurité publi-
que afin de construire une nou-
velle caserne incendie qui serait 
située près du terrain des loisirs 
à Saint-Séverin.

«Ça serait un autre grand 
pas en avant que de pouvoir 
avoir cette caserne, dans le 
cadre du schéma de couvertu-
re de risques», convient Denis 
Mongrain.•

celui de vous offrir le
meilleur service

 qui soit, donc votre
tranquillité d’esprit !

J.G. & M. JACOB inc
Produits pétroliers
381, route 153, Saint-Tite (Québec) G0X 3H0
Téléphone : 418 365-5979
Télécopieur : 418 365-3121
Courriel : jgmjacob@globetrotter.net

Nous nNous n’avonsavons
ququ’un souci en tun souci en tête :te :
Nous n’avons
qu’un souci en tête :

3333388-P

Remboursement de la taxe foncière générale à 100 % pendant cinq ans
Résidentiel - Commercial - Industriel
Secteurs désignés - Règlement 2005-230

Remboursement de la taxe foncière générale à 100 % pendant cinq ans
Résidentiel - Commercial - Industriel
Secteurs désignés - Règlement 2005-230

Site Internet : www.st-adelphe.qc.ca
Téléphone :418 322-5721

Courriel : st-adelphe@regionmekinac.com
Télécopie : 418 322-5434

150, rue Baillargeon, Saint-Adelphe (Québec) G0X 2G0

Site Internet : www.st-adelphe.qc.ca
Téléphone :418 322-5721

Courriel : st-adelphe@regionmekinac.com
Télécopie : 418 322-5434

150, rue Baillargeon, Saint-Adelphe (Québec) G0X 2G03332403

» Coupe sélective (jardinage)
» Éclaircie précommerciale et commerciale
» Excavation forestière
» Aménagement plantation

Téléphone :   418 289-3055
Télécopieur : 418 289-2524

211, rue de l’Anse, Sainte-Thècle
Services offerts

3333394

TRAVAUX EFFECTUTRAVAUX EFFECTUÉS
AVEC UN APPAREILAVEC UN APPAREIL

MULTIFONCTIONNELMULTIFONCTIONNEL

TRAVAUX EFFECTUÉS
AVEC UN APPAREIL

MULTIFONCTIONNEL
TOUS LES TRAVAUX FORESTIERS SONT EXÉCUTÉS AVEC
LA COLLABORATION D'UN INGÉNIEUR FORESTIER.
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FESTIVAL WESTERN DE SAINT-TITE

En constante amélioration
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Tite — Ce n’est pas parce 
qu’il soufflera cette année ses 
42 bougies que le Festival western 
de Saint-Tite ne se remettra pas 
en question. Même après avoir 
atteint la quarantaine, le Festival 
n’a jamais considéré avoir atteint 
la perfection et cherche constam-
ment à améliorer son produit, qui 
attire à chaque année des centai-
nes de milliers de personnes dans 
la municipalité.

Récemment, le Festival wes-
tern de Saint-Tite, de concert 
avec le conseil municipal de Saint-
Tite, a commandé une étude à la 
firme d’experts-conseils Roche de 
Québec, afin d’évaluer la capacité 
d’accueil de la municipalité durant 
le festival, ainsi que les améliora-
tions à apporter pour rendre le 
produit meilleur.

Les recommandations qui en 
sont ressorties ont récemment été 
présentées de façon préliminaire 
au conseil municipal et à la direc-
tion du Festival western. Parmi 

elles, on comptait l’amélioration 
de la propreté des rues durant le 
festival, une meilleure définition 
des places d’accueil, l’améliora-
tion de l’esthétique des nombreux 
kiosques d’achats ainsi que l’amé-
lioration de la signalisation dans 
la municipalité pour faciliter la vie 
des touristes et des visiteurs.

«Ce sont des recommanda-
tions très recevables pour nous», 
s’exprime le directeur général du 
festival, Pascal Lafrenière. Selon 
lui, l’équipe du festival est déjà 
à pied d’œuvre pour mettre en 
place des mesures qui permet-
tront d’améliorer ces quelques 

points. Quelques mesures seront 
d’ailleurs déjà en place lors de la 
prochaine édition, du 11 au 20 sep-
tembre prochain.

En effet, selon M. Lafrenière, 
l’équipe souhaite déjà améliorer 
la signalisation afin d’indiquer 
encore plus clairement les points 
d’intérêts dans la municipalité, en 
plus de procéder à l’ajout de bacs 
de récupération qui amélioreront 
la propreté en plus d’encourager 
une consommation plus verte lors 
du festival.

«Ce sont de petits changements 
techniques mais qui en bout de 
ligne peuvent faire une grande 

différence pour le confort des fes-
tivaliers. À notre avis, ça répond 
à un besoin et nous sommes bien 
contents d’avoir fait l’exercice», 
lance le directeur général.

Un festival plus vert
Par ailleurs, l’ancienne adminis-

tration du Festival western avait 
formulé le souhait de devenir un 
événement plus vert, et l’arri-
vée de Pascal Lafrenière à titre 
de directeur général ne chan-
gera pas cette volonté. «On veut 
embarquer dans ce mouvement. 
Évidemment, on ne pourra jamais 
être l’événement le plus vert au 
Québec, étant donné toute la cir-
culation de voitures et de moto-
risés que l’événement entraîne. 
Mais ce sont par de petites actions 
que nous tentons de faire une dif-
férence», assure-t-il.

L’équipe travaille donc à amé-
liorer son système de récupéra-
tion, a imprimé tous ses program-
mes sur du papier 100 % recyclé 
et installera aussi un système 
Bionest pour la récupération des 
eaux usées sur le site des bureaux 
du festival.

À plus long terme, Pascal 
Lafrenière indique qu’il aimerait 
pouvoir étudier la possibilité de 
récupérer l’eau de pluie pour l’ar-
rosage de l’arène, ou encore voir à 
l’installation de panneaux solaires 
pour fournir une partie de l’éner-
gie nécessaire à l’organisation du 
festival.

«Ce sont des idées qui sont 
sur la table. On ne pourra pas 
tout faire cette année, mais nous 
avons réellement un souci de 
faire un virage vert au cours des 
prochaines éditions», mentionne 
M. Lafrenière.•

PHOTO: OLIVIER CROTEAU

Le Festival western de Saint-Tite travaille à améliorer l’accueil des visiteurs et poursuit son virage vert. De quoi faire 
sourire Galop, la mascotte du festival.

3333337

721, rue Sainte-Geneviève, Saint-Tite

Offrons services
CSST, SAAQ

Assurances
privées

Avec ou sans 
prescription
médicale

Chantal Lebel, thérapeute en 
réadaptation physique,
 Marlène Marchand, secrétaire, et 
Suzanne Désy, physiothérapeute.
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Sur rendez-vous          Tél. : 418 365-3813

Vue de Saint-Roch-de-Mékinac
via « la vieille côte ».

Le camping panoramique Mékinac, 
oasis de paix et de repos.

Vous désirez

vous reposer?

C'est l'endroit idéal.

Municipalité 
de Saint-Roch-de-Mékinac
1212, rue Principale
Saint-Roch-de-Mékinac
Téléphone et télécopieur : 819 646-5635
Courriel : st-roch@regionmekinac.com  

Pour plus de 
renseignements :

3332437

Saint-Roch-de-Mékinac, endroit touristique 
unique pour ses points de vue splendides 
sur la majestueuse rivière Saint-Maurice, 
regorge d'activités de plein air et de 
villégiature. Que ce soit pour les sports 
nautiques, la pêche ou simplement la 
navigation, le Saint-Maurice semble vous 
souhaiter la bienvenue à chaque fois. 

Endroit de villégiature, son camping 
paisible et accueillant vous convie à 
un week-end des plus enivrants. 
Réputé pour son traditionnel tournoi 
de pêche, les campeurs de partout 
viennent en grand nombre pour y 
participer.
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PHOTO: SYLVAIN MAYER

La Boutique Roger Hamelin se scinde en deux parties et déménage dans de nouveaux locaux sur la rue Notre-Dame et 
sur la route 153 à l’entrée du village.

De nouveaux 
locaux pour 
la Boutique 
Roger Hamelin
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Tite — C’est une page d’his-
toire qui se tourne à Saint-Tite 
pour la Boutique Roger Hamelin. 
En vendant la bâtisse de la rue 
Notre-Dame à une jeune famille 
montréalaise qui viendra y 
ouvrir des commerces, la famille 
Hamelin tirait aussi un trait sur 
dix ans de son histoire.

En opération depuis 26 ans, la 
boutique avait en effet pignon 
sur rue à cette adresse depuis 
les dix dernières années. Or, 
les locaux n’étaient plus adé-
quats pour y opérer la bouti-
que. De plus, Roger Hamelin 
a pris sa retraite il y a quel-
que temps, laissant ainsi place à 
la relève et à ses nouveaux pro-
jets.

Le fils de Roger, Roch Hamelin, 
déménage donc une partie de 
la boutique dans des locaux lui 
appartenant, sur la route 153 à 
l’entrée du village. Il y opérera la 
partie de la boutique consacrée 
aux vêtements et accessoires 
western, qui ont fait la renom-
mée du commerce spécialement 
dans le temps du Festival wes-
tern.

Pour sa part, la femme de 
Roger Hamelin, Pauline Clavet, 
continuera d’opérer la partie 
de la boutique consacrée aux 
vêtements pour dames dans des 
locaux situés juste en face de 
l’ancienne boutique, sur la rue 
Notre-Dame. Un emplacement y 
a été loué et le déménagement du 
matériel est pratiquement com-

plété.
«Nous avions prévu ce démé-

nagement depuis septembre 
l’année dernière. C’était deve-
nu l’idéal pour nous», constate 
Pauline Clavet, qui ne cache tou-
tefois pas que ce changement 
marque une page d’histoire pour 
l’entreprise familiale. 

«Ça nous fait un petit quel-
que chose, c’est certain. Mais 
c’est bien de voir que la relève 
reprend le flambeau, que notre 
fils continue les opérations, 
mais aussi qu’une jeune famille 
reprend la maison et y conti-
nuera des activités commercia-
les. On est bien content pour les 
citoyens de Saint-Tite», évoque 
Mme Clavet.•

819 378-VEND819 378-VEND•U
819 537-VEND819 537-VEND•U

ZEC TAWACHICHE
202, chemin Tawachiche, C.P. 1075
Lac-aux-Sables (Québec) G0X 1M0

CHASSE, PÊCHE ET VILLÉGIATURE
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Location de chalets

Pour information et réservation
Bureau : 418 289-4050
Poste d'accueil : 418 289-2059

 NOUVEAU

Depuis 37 ans à votre service.
Toute l'équipe de Matériaux Roy

vous invite à leur «vente-trottoir»
le jeudi 25 juin, de 8 h à 21 h, le vendredi 26 juin, de 8 h à 21 h,

le samedi 27 juin, de 8 h à 16 h.

NOUVEAUTÉS
   2009

Le meilleur trio défensif contre la rouille :

CORROSTOP ULTRACORROSTOP ULTRACORROSTOP ULTRACORROSTOP ULTRACORROSTOP ULTRA
SPÉCIAL

aérosol

599$99$

101099$99$

333399$99$
599$

1099$

3399$ 946 ml946 ml

3,78 l3,78 l

946 ml

3,78 l

Matériaux M. Roy inc.
Quincaillerie / Matériaux
Service de coupe et de pliage
Camion girafe

Peinture et
On a toujours une solution.

Jusqu'au 28 septembre 2009
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241, rue du Moulin, Saint-Tite  Téléphone : 418 365-5183 Télécopieur : 418 365-4278
Maintenant ouvert le dimanche de 10h à 15hMaintenant ouvert le dimanche de 10h à 15h

Depuis 37 ans à votre service.
Toute l'équipe de Matériaux Roy

vous invite à leur «vente-trottoir»
le jeudi 25 juin, de 8 h à 21 h, le vendredi 26 juin, de 8 h à 21 h,

le samedi 27 juin, de 8 h à 16 h.
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Maire Lucien Mongrain

Hélène Bellemare
Claude Doucet
Ninon Fortier

Marie-Paule Gélinas
Lise Roy-Guillemette

Godfrey Plachta

MUNICIPALITÉ DE

TROIS-RIVES

Conseillers et conseillères

258, chemin Saint-Joseph, Trois-Rives 819 646-5686
trois-rives@regionmekinac.com - trois-rives.com

La MRC Mékinac,
un paradis de verdure et un symbole
                                       de prospérité !
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Saint-Adelphe veut développer sa rivière
Une cinquantaine de résidences pourront être construites sur les rives de la Batiscan
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Adelphe — Le visage de 
Saint-Adelphe pourrait changer 
assez rapidement au cours des 
prochaines années, spécialement 
le long de la rivière Batiscan. 
C’est que la Municipalité travaille 
depuis plus d’un an à rendre dis-
ponibles certains terrains privés 
pouvant servir à la construction 
de nouvelles résidences. Résultat: 
de cinquante à soixante terrains 
pourront être développés sur les 
rives de la Batiscan pour y cons-
truire des résidences.

L’opération était toutefois 
délicate, explique le maire Paul 
Labranche, en raison des nom-
breux zonages agricoles dans 
le secteur et des normes très 
sérieuses du ministère de l’Envi-
ronnement. «Nous nous sommes 
rendus compte de la présence de 
terrains privés dispersés entre 
des terrains agricoles. Ces îlots 
déstructurés pouvaient servir au 
développement domiciliaire. Et il 
y a toujours une forte demande 
quand vient le temps de s’implan-
ter près d’un cours d’eau», expli-
que M. Labranche.

Ainsi, en étroite collabora-
tion avec l’UPA locale ainsi que 
la Commission de protection du 
territoire agricole du Québec 

(CPTAQ), le projet domiciliaire a 
pu être monté. Les propriétaires 
des terrains situés sur ces îlots 
déstructurés ont tous été conviés 
à une rencontre d’information, et 
plus de la moitié d’entre eux sont 
venus manifester leur intérêt à 
vendre leurs terrains.

«Ça a été une négociation très 
serrée, menée durant un an avec 
l’UPA et la CPTAQ. Mais nous 
sommes fiers de ce que nous som-
mes allés chercher», confie Paul 

Labranche. Ainsi, des terrains 
en amont et en aval du pont qui 
enjambe la rivière Batiscan, au 
cœur de la municipalité, seront 
disponibles selon la convenance 
des propriétaires qui accepteront 
de les vendre pour la construc-
tion de résidences. D’autres ter-
rains, ceux-là situés sur la rue du 
Moulin, seront aussi disponibles 
pour les nouveaux arrivants à 
Saint-Adelphe.

La volonté de la Municipalité de 

miser sur le développement des 
rives de la rivière semble aussi 
déjà avoir trouvé écho, alors que 
de nombreuses personnes ont 
contacté l’hôtel de ville au cours 
des dernières semaines pour se 
renseigner sur ce nouveau projet. 
La Ville souhaite donc que l’initia-
tive permette à de jeunes familles 
de venir s’installer dans la muni-
cipalité, ou encore à des amants 
de la nature de pouvoir jouir de la 
vie riveraine.

Le maire explique que deux 
chantiers sont déjà en cours et 
que trois autres sont en négo-
ciations. Pour faciliter l’implan-
tation des nouveaux Adelphiens 
et Adelphiennes, la Municipalité 
remboursera 100 % de la taxe fon-
cière générale pendant cinq ans, 
soit environ 0,76 $ du 100 $ d’éva-
luation.

Miser sur la rivière
Outre le développement domici-

liaire riverain, Saint-Adelphe met 
les bouchées doubles pour déve-
lopper la rivière Batiscan à son 
plein potentiel. Déjà, au cours de 
la dernière année, la Municipalité 
a construit une nouvelle rampe 
d’accès à l’eau en plein cœur du 
village, avec un petit parc tout 
près permettant d’accueillir les 
plaisanciers venus pour une jour-
née se promener sur la rivière.

Une étude piscicole sera éga-
lement réalisée sous peu par une 
firme d’experts afin de connaître 
le potentiel de développement de 
la rivière et voir la faisabilité d’y 
ensemencer des poissons à l’occa-
sion. «Rien ne nous empêcherait 
alors d’organiser des événements 
de pêche sur la rivière pour les 
citoyens. Mais nous n’en sommes 
qu’au début, il ne faut pas brû-
ler les étapes», convient le maire 
Labranche.•

PHOTO: SYLVAIN MAYER

Les rives de la Batiscan, à Saint-Adelphe, changeront bientôt de visage, alors que des terrains seront vendus pour la 
construction résidentielle.

residencelm@globetrotter.net

Résidence avec services pour personnes âgées

autonomes et semi-autonomes

• Chambres
• Studios
• Appartements
 3 1/2 pièces

830, rue Francoeur, Saint-Tite

Tél. : 418-365-5808
Téléc. : 418 365-3009

3332412

• service repas
 à la table
• entretien ménager
• buanderie
• nombreux services

Projet de 32 nouveaux appartements
    en 2009

OUVERTURE PRINTEMPS 2010

Lisette Marchand, infirmière auxiliaire licenciée, propriétaire

Bienvenue

aux visiteurs
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GRANDES-PILES

Un nouveau centre communautaire?
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Grandes-Piles — Tous les efforts 
sont mis ces jours-ci, du côté de 
Grandes-Piles, pour qu’un nou-
veau centre communautaire soit 
construit au cœur de la munici-
palité. Le centre, qui regroupe-
rait du même coup de nombreux 
services, deviendrait ni plus ni 
moins qu’un lieu incontournable 
de la communauté, tant pour les 
résidents que pour les touristes.

Situé directement sur la 
route 155, le nouveau centre 
offrirait bien sûr une salle com-
munautaire, mais regrouperait 
du même coup les services de la 
Caisse populaire, du bureau de 
poste, de la bibliothèque muni-
cipale et même un bureau d’ac-
cueil et information touristique. 
D’autres organismes de la muni-
cipalité pourraient aussi y ins-
taller leurs bureaux, indique le 
maire Marcel Bélanger.

«Notre centre communautaire 
est désuet et nous l’avons même 
fermé parce qu’il n’était plus 
conforme. Pour le moment, nous 
avons plusieurs groupes, comme 
l’Âge d’or par exemple, qui n’ont 
plus de locaux. Ils se promè-
nent d’un endroit à l’autre, se 
rassemblent parfois à la biblio-
thèque», raconte M. Bélanger, 
martelant du même coup que le 
projet n’était pas seulement sou-
haitable mais nécessaire pour la 
municipalité.

Le conseil municipal a récem-
ment mandaté un architecte afin 
d’élaborer les plans du futur cen-
tre communautaire. Des vérifica-
tions sont également faites avec 
une firme d’experts-conseils. 
À la suite de ces démarches, le 
projet estimé à un million de dol-
lars sera soumis au programme 
Chantiers Canada et au gouver-
nement du Québec afin d’obtenir 
une participation financière tri-
partite.•

PHOTO: SYLVAIN MAYER

Le centre communautaire de Grandes-Piles pourrait bientôt être remplacé par un nouveau, qui regroupera de nombreux services essentiels à la communauté.

C’EST 
VOUS !

Vous avez une nouvelle
à nous communiquer?
Vous êtes témoin
d’un événement?

Appelez-nous au

819-693-5462
ou écrivez-nous à
information@lenouvelliste.qc.ca

services de transport
en commun

- Transport adapté pour
 les personnes handicapées

-  Transport collectif pour
 toute la population

301, Saint-Jacques, local 206,
Sainte-Thècle

Site Internet : www.ctam.cjb.net
418 289-3723

CORPORATION TRANSPORTCORPORATION TRANSPORT
ADAPTADAPTÉ MMÉKINACKINAC

CORPORATION TRANSPORT
ADAPTÉ MÉKINAC

22

3333379

Chaque jour, nous travaillons 

ensemble à dynamiser et 

développer la MRC de 

Mékinac. Pour VOUS!Pour VOUS!

3332426

Les organismes de  
développement de Mékinac...

 Ensemble, pour VOUS !
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Pour 
des enfants 
en forme 
et en santé
De nouvelles installations 
au parc-école de l’école Primadel

Catherine Lapointe
catherine.lapointe@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Adelphe — Les enfants 
de l’école Primadel de Saint-
Adelphe pourront désormais 
profiter de nouveaux modules de 
jeu dans la cour de leur école. Un 
budget de 35 000 $ a en effet été 
déniché pour permettre l’amélio-
ration de la cour de récréation.

Le directeur de l ’école 
Primadel, Mario boulanger, croit 

que les nouvelles installations 
seront bénéfiques pour la soixan-
taine d’enfants de la maternelle à 
la sixième année qui fréquentent 
l’établissement.  

«Avec le plan du gouverne-
ment au niveau d’une école en 
forme et en santé et la promo-
tion des saines habitudes de vie, 
c’est sûr que de voir un endroit 
attrayant et diversifié comme ça, 
ça vient augmenter la motivation 
et le plaisir qu’ont les jeunes», 

explique-t-il.
Le projet a été réalisé en lien 

avec la thématique de l’école 
qui est Pour le développement 
d’un élève «en santé de la tête aux 
pieds».

La nouvelle section de jeu 
vient s’ajouter aux installations 
déjà présentes qui appartiennent 
soit à la Ville ou à l’école. Il s’agit 
d’un terrain ouvert qui est très 
avantageux selon M. Boulanger: 

«C’est pas un endroit qui est 
fermé, c’est un endroit qui est 
accessible en tout temps, alors 
c’est certain que ça va venir ren-
forcer les habitudes des jeunes».

«Plus on peut en faire pour les 
enfants et mieux c’est. Ça fait des 
enfants en forme et en santé», 
soutient Danielle Bolduc, prési-
dente de la Commission scolaire 
de l’Énergie. Elle ajoute: «C’est 
important de leur apprendre 

de nos jours à bouger et à déve-
lopper ce plaisir-là, puisque les 
enfants sont beaucoup à l’inté-
rieur.»

Le budget de 35 000 $ néces-
saire à ce projet a été cumulé 
grâce à la participation de la 
Caisse Desjardins, du minis-
tère de l’Éducation, du Loisir et 
du Sport, de la Municipalité de 
Saint-Adelphe, du centre des loi-
sirs et du budget-école.•

PHOTO: CATHERINE LAPOINTE

L’école Primadel de Saint-Adelphe était fière d’inaugurer ses nouvelles installations de jeu, récemment. Sur la photo, à 
l’avant: Paul Labranche, maire de Saint-Adelphe, Danielle Bolduc, présidente de la Commission scolaire de l’Énergie, Line 
Lapointe, présidente du centre des loisirs de Saint-Adelphe, Anne-Marie Denis, enseignante et bénévole, Yves Lavoie, 
directeur de la caisse populaire de Sainte-Thècle et Saint-Adelphe. À l’arrière: Gilles Baril, ancien directeur de la caisse 
populaire de Sainte-Thècle et Saint-Adelphe, William Defoy, Solveig Bilodeau et Mario Boulanger, directeur de l’école 
Primadel.

Étude sur le transport des déchets
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Tite — Le transport des 
matières résiduelles sur le ter-
ritoire de Mékinac sera-t-il bien-
tôt géré par une régie publique? 
C’est ce que tente d’évaluer en 
ce moment la MRC de Mékinac, 
en ayant commandé à une firme 
spécialisée une étude sur la fai-

sabilité d’un tel projet.
«Présentement, le transport 

des matières résiduelles est 
donné à contrat par les municipa-
lités à différents entrepreneurs 
privés. Mais de plus en plus au 
cours des dernières années, 
on a vu les coûts d’exploitation 
augmenter considérablement. 
Ça nécessite qu’on se pose des 
questions», considère Claude 

Beaulieu, directeur général de la 
MRC de Mékinac.

Une firme d’experts est donc 
à l’oeuvre actuellement sur 
le territoire pour évaluer les 
retombées possibles si la MRC 
choisissait de rendre public le 
transport des déchets sur le ter-
ritoire, de s’équiper de camions 
et des infrastructures néces-
saires pour cette gestion, ainsi 
que d’embaucher le personnel 
nécessaire au transport des 
déchets vers la Régie de gestion 
des matières résiduelles de la 
Mauricie.

«On a l’impression qu’on pour-
rait faire mieux, tout en créant 
de l’emploi chez nous. Mais ça 
reste à voir. Nous devons évaluer 
les options. Est-ce que ça pour-
rait être une régie complètement 
publique. Est-ce que ça pourrait 
se faire en partenariat public-
privé? Sommes-nous mieux de 
continuer à faire appel à des 
entrepreneurs privés? C’est ce 
qu’on tente de savoir», évoque 
Claude Beaulieu.

La MRC de Mékinac estime 
qu’au 1er janvier 2010, elle aura 
statué dans ce dossier et ira de 
l’avant avec la décision qui aura 
été prise.•

630, rue Marchand, Saint-Tite
Cellulaire : 418 365-8600
Télécopieur : 418 365-4673
Courriel : vaugeoisl@globetrotter.net

Louis Vaugeois
entrepreneur en mini-excavation
et transport maritime

. Service de mini-excavation

. Drainage et imperméabilisation de fondation

. Vidange de boue septique par voie maritime

. Transport et déplacement par ponton

. Fosse septique
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«Enviro» septique

Des gens Des gens à ll’é’écoutecoute
des besoins, desdes besoins, des
services professionnelsservices professionnels
de premide premièrere
qualitqualité.

Des gens Des gens à ll’é’écoutecoute
des besoins, desdes besoins, des
services professionnelsservices professionnels
de premide premièrere
qualitqualité.

165, boul. Sainte-Madeleine,
bur. 6A
Trois-Rivières (Québec) G8T 3L7
Tél. : 819 374-5354
Téléc. : 819 374-5348

129, rue carré Proteau
Sainte-Thècle (Québec) G0X 3G0
Tél. : 418 289-2853
Téléc. : 418 289-3000

hgermain@gmp-associes.com
dmarchildon@gmp-associes.com

cpruneau@gmp-associes.com

Germain, Marchildon, Pruneau, notaires SENC
Me Hugues Germain • Me Denis Marchildon • Me Christian Pruneau
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Députée de Laviolette
Ministre des Transports
Ministre responsable de 
la région de la Mauricie

Julie
Boulet
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Sainte-Thècle se refait une beauté
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Sainte-Thècle — Avec des inves-
tissements de plus de 1,7 million $ 
seulement en 2009, la Municipalité 
de Sainte-Thècle ne se cache pas 
de vouloir se refaire une beauté. 
Financés à 65 % par des subven-
tions provenant de différents 
ministères et organismes, les 
investissements toucheront tant 
les infrastructures d’eau potable, 
les équipements du service des 
incendies, la construction d’un 
nouveau parc-école, l’agrandisse-
ment de la Coopérative de solida-
rité santé, etc.

Parmi ces nombreux projets, 
un montant de 250 000 $ a été 
réservé uniquement à la rénova-
tion du parc Saint-Jean-Optimiste 
ainsi que du centre de loisirs Éric-
Bédard. À cet endroit, une nou-
velle bâtisse communautaire de 
deux étages sera construite dès le 
mois d’août et prête à être utilisée 
à l’automne. 

À l’intérieur, on y retrouvera des 
locaux réservés au Club Octogone, 
qui accueille les jeunes de la muni-
cipalité, en plus de locaux servant 
à entreposer des kayaks et des 
pédalos que la Municipalité achè-
tera pour offrir en location au parc 
Saint-Jean-Optimiste. 

Dans le parc, un sentier de pati-
nage sera aménagé pour l’hiver 
et on ajoutera des tables à pique-
nique pour l’été. Finalement, le 
centre de loisirs Éric-Bédard 
accueillera un nouveau parc de 
planches à roulettes pour les jeu-
nes qui désirent s’exercer. 

«C’est un projet majeur en ce 
qui concerne les loisirs, ça va vrai-
ment changer le visage des loisirs 
à Sainte-Thècle», constate le maire 
Alain Vallée. En plus d’être bénéfi-
que aux citoyens, le maire espère 
que ce nouveau parc deviendra un 
relais pour les automobilistes qui 
traverseront le village et qui, en 
d’autres temps, auraient tout sim-
plement poursuivi leur route. 

«Nous allons y indiquer des 
toilettes publiques, mais il y aura 
aussi un petit kiosque d’informa-
tion touristique où les commer-
çants du coin pourront venir s’af-
ficher», explique M. Vallée.

La construction de ces nouvel-
les installations débutera au mois 
d’août et devrait prendre environ 
un mois, estime le maire. Le projet 
est rendu possible grâce à des sub-
ventions de la Caisse Desjardins, 
du Pacte rural de la MRC Mékinac 
et du ministère de l’Éducation, 
des Loisirs et du Sport, en plus 
de la contribution monétaire de la 
Municipalité.•

PHOTO: SYLVAIN MAYER

Le parc Saint-Jean-Optimiste changera de visage au cours de l’été, tout comme 
le centre des loisirs Éric-Bédard.

«C’est un projet majeur 
en ce qui concerne les 
loisirs, ça va vraiment 
changer le visage des 
loisirs à Sainte-Thècle»
— Alain Vallée, maire

La Ville de Saint-Tite est fière d'être 
impliquée dans les nombreux succès
de la MRC Mékinac. Nous sommes 
heureux de participer à son essor. 

Ville de Saint-Tite
540, Notre-Dame, Saint-Tite (Québec)  G0X 3H0
Téléphone : 418 365-5143, télécopieur : 418 365-4020

3335690

DEPUIS
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COMMERCIAL - RÉSIDENTIEL - INDUSTRIEL

• Assurances pièces
• Contrat d’entretien

CMMTQ
Corporation des maîtres
mécaniciens en tuyauterie
du Québec

Chauffage

3
3

3
3

3
4

9

Ventilation
Contrôle électrique
Thermopompe
Plomberie

• Air chaud
• Eau chaude

2720, Tour-du-Lac, Lac-à-la-Tortue        819 538-5193

En toute confiance

(2007)

• Gaz naturel 
• À l’huile

Mario et
Mathieu Charest,

propriétaires

La caisse populaire 
de Saint-Tite

La caisse populaire
de Sainte-Thècle-Saint-Adelphe

La caisse populaire
de Saint-Séverin de Proulxville

La caisse populaire
de Hérouxville

La caisse populaire
de De la Moraine

La caisse populaire
du Sud Des Chenaux

L'association des caisses
populaires du secteur
Mékinac/Des Chenaux 
est fière d'être impliquée 
dans l'économie des 
municipalités de la
MRC Mékinac.

3333347
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LAC-AUX-SABLES

Nouveau projet 
pour l’assainissement 
des eaux

PHOTO: SYLVAIN MAYER

Le chantier a débuté il y a quelques semaines et avance rondement. La piscine municipale de Saint-Tite pourrait être 
prête pour affronter les canicules estivales.

Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Lac-aux-Sables — Un grand 
chantier de 2,8 millions $ est 
sur le point de débuter dans la 
municipalité de Lac-aux-Sables. 
Avec l’aide des deux paliers 
de gouvernement, la Munici-
palité se dotera bientôt d’un nou-
veau système de traitement des 
eaux usées, grâce à deux bassins 
aérés.

Le nouveau système était 
devenu nécessaire, explique le 
maire Marius Saint-Amant, en 
raison de l’accroissement de la 
population de la municipalité en 
période estivale. 

En effet, les nombreux cam-
pings de la municipalité ne ces-
sent d’attirer de la nouvelle clien-
tèle, ce qui surcharge parfois la 
capacité de l’usine de filtration 
actuelle durant l’été. 

«Cette usine-là a été bâtie en 
1982, mais pour qu’elle fonctionne 
bien il faudrait qu’elle ait un débit 
continu. Or, le débit est beaucoup 
plus important en période d’été 
et ça cause un débalancement 
du système», explique M. Saint-
Amant.

Les deux bassins seront donc 
construits à proximité de la 
rivière Batiscan et feront chacun 
40 mètres de diamètre. 

À l’heure actuelle, le conseil 
municipal finalise l’acquisition 
des terrains nécessaires à ce 
projet, alors que la construction 
devrait débuter en septembre 
prochain pour se terminer au 
mois de janvier.

Des 2,8 millions $ nécessai-
res à la finalisation du chan-
tier, les deux paliers de gouver-
nement contribueront à la 
hauteur de 85 %, se réjouit le 
maire.•

Une nouvelle piscine 
municipale à Saint-Tite
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Tite — Les jeunes et moins 
jeunes de Saint-Tite pourront se 
baigner dans une piscine muni-

cipale toute neuve cet été. Les 
travaux sont en effet commencés 
depuis quelques jours non loin du 
terrain des loisirs, afin de rempla-
cer l’ancienne piscine municipale, 
construite dans les années 50.

«Ce n’était plus un luxe, après 
autant d’années. L’équipement 
était devenu désuet», reconnaît 
le maire de Saint-Tite, Raynald 
Périgny.

La première pelletée de terre 
a donc eu lieu et le chantier, 
qui devrait durer environ huit 
semaines, avance rondement. 
L’équipement devrait donc être 
prêt à être utilisé vers la fin du 
mois de juillet ou le début du 
mois d’août. 

Pour la construction du nou-
vel équipement, dont l’investis-
sement total se chiffre à près 
de 400 000 $, une subvention 
a été accordée par le ministère 
de l’Éducation, des Loisirs et du 
Sport. Un chantier qui réjouit 
l’administration municipale, qui 
cherchait à améliorer les loisirs 
offerts aux jeunes de la munici-
palité.

«La piscine attire toujours plu-
sieurs jeunes l’été. Ça nous per-
met aussi d’embaucher un sauve-
teur accrédité», rappelle Raynald 
Périgny. 

Travaux sur le réseau
Par ailleurs, la Municipalité 

de Saint-Tite se lancera cet été 
dans un grand chantier afin de 
rénover des tronçons d’aque-
duc qui en ont bien besoin. Dès 
cette semaine, les travaux se 
mettront en branle du côté de la 
route 153, entre l’emplacement 
des Entreprises A.M. ainsi que 
les Ateliers Saint-Tite.

Une autre portion d’environ 
300 mètres sera rénovée sur la 
route 159, près du rang Haut-du-
Lac sud. Les travaux devraient 
prendre environ un mois et 
seront financés par le retour sur 
la taxe d’accise, pour un montant 
total de 400 000 $.•

BASF
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COW-BOY... UNE EXPÉRIENCE
 UNIQUE
10 jours enflammés
600 000 visiteurs exaltés
10 jours enflammés
600 000 visiteurs exaltés

La billetterie ouvrira le 19 juin 2009 à 8 h 30

Yvon Martel, conseiller
Gérald Delisle, conseiller
Pierrette Piché, conseillère

Roger Denis, conseiller
Liette St-Pierre, conseillère
Jean  Jasmin, conseiller 

Un coin de notre région

 à découvrirUn coin de notre région

 à découvrir

MUNICIPALITÉ
NOTRE-DAME-DE-MONTAUBAN
555, avenue des Loisirs, 
Notre-Dame-de-Montauban
G0X  1W0
téléphone 418 336-2640   
télécopieur 418 336-2353

www.municipalite.notre-dame-de-montauban.qc.ca

Normand Hudon, maire

3333346
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Une remise en question profitable au CLD
L’organisme veut se recentrer comme l’outil des entrepreneurs sur le territoire
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Tite — L’année 2008-2009 aura été 
déterminante pour le Centre local de déve-
loppement (CLD) de Mékinac. En poste 
depuis octobre 2008, le nouveau directeur 
général du CLD ainsi que son équipe ont tra-
vaillé à redéfinir la vision du CLD et à mieux 
outiller les entrepreneurs voulant s’installer 
sur le territoire.

«On veut que le CLD devienne l’outil des 
entrepreneurs. Avec la nouvelle vision que 
nous avons, nous voulons vraiment nous 
concentrer sur les entreprises privées et 
l’économie sociale», souligne le directeur 
général Patrick Baril.

Déjà, la nouvelle équipe en place estime 
avoir mis les bouchées doubles pour amélio-
rer le mandat. En 2008, 560 000 $ en prêts 
et subventions avaient été distribués. Cette 
année, au 1er juin, soit avec moins de la moi-
tié de l’année écoulée, 600 000 $ avaient 
déjà été engagés et autorisés, soit 528 000 $ 
en prêts et 72 000 $ en subventions.

«On voit, malgré la crise économique, que 
ça bouge quand même pas mal chez nous. 
On a refait les politiques de prêts et subven-
tions. Avant, nous étions limités à 50 000 $ 
par projet. Aujourd’hui, on peut aller jus-
qu’à 150 000 $ en prêts. Ça nous permet 
d’ouvrir vers un marché d’entreprises de 
plus grande envergure. Ça va nous permet-
tre d’être plus actifs et de s’associer à des 
entreprises majeures du territoire, en plus 
de démontrer le sérieux de l’organisme», 
ajoute Patrick Baril. 

Évidemment, ce dernier convient qu’il 
est plus réaliste dans la MRC de Mékinac 
de miser sur les entreprises offrant de 1 à 
10 emplois, même si le CLD ne crachera 
jamais sur l’implantation d’une entre-
prise de 150 nouveaux emplois. «Chez 
nous, 10 emplois avec une population de 
12 500 personnes, c’est l’équivalent de 
100 emplois à Trois-Rivières. Quand on a 
une entreprise de 10 emplois qui vient s’im-
planter, c’est la fête au village», lance-t-il en 
riant.

Quoi qu’il en soit, l’expérience démontre 
que la plupart des entrepreneurs intéressés 
à venir s’implanter dans Mékinac le sont 

par attachement à la région. «Nos meilleurs 
ambassadeurs, ce sont les gens d’ici qui 
sont partis et qui veulent revenir s’installer 
dans le coin. La dernière entreprise à s’être 
implantée dans le parc industriel, c’est un 
gars de la place qui voulait être ici, pas à 
Trois-Rivières ni à Shawinigan», se souvient 
Patrick Baril.

Tourisme
L’un des principaux objectifs du CLD 

pour les prochains mois sera notamment la 
planification du développement touristique. 
Dans le cadre d’un plan quinquennal, une 
firme a été embauchée pour étudier l’offre 
touristique dans Mékinac et indiquer trois 
axes majeurs: l’accueil et la signalisation, le 
développement de l’offre touristique et la 
commercialisation des produits.

«Nous avons une centaine d’entreprises 
touristiques sur le territoire, et 80 d’entre 
elles seront contactées pour connaître leur 
opinion», explique Patrick Baril.

Ce dernier explique que l’étude servira, 
par exemple, à déterminer la nécessité 
d’avoir un bureau d’accueil touristique et, 
dans l’affirmative, l’endroit idéal où il devrait 

être implanté.
«C’est important de bien connaître notre 

offre et son potentiel. Excluant le Festival 
western de Saint-Tite, les retombées écono-
miques touristiques dans Mékinac sont de 

22 millions $. Avec le festival, on grimpe à 
70 millions $. Ce sont 400 emplois à temps 
plein et partiel chez nous, alors on ne peut 
pas négliger ce secteur», lance le directeur 
général du CLD.•

PHOTO: SYLVAIN MAYER

Le CLD, en collaboration avec la MRC, mènera une enquête sur le secteur touristique dans Mékinac. 
Des actions suivant cette étude seront mises en place dès 2010.

Un été artistique à Lac-aux-Sables
Lac-aux-Sables (PVD) — Le 
Carrefour culturel Mékin’Art a 
dévoilé sa programmation pour 
l’été 2009. Ce centre culturel de 
la rue Saint-Alphonse à Lac-aux-
Sables offrira donc une saison esti-
vale toute en peinture, en sculpture 
et en musique. D’abord, du 28 juin 
au 26 juillet, une exposition de 
tableaux sera présentée, regrou-
pant les artistes Sylvain Bordeleau, 
Lise Champagne, Monique Danis et 
Désirée Szucsany (fresquiste). Une 
seconde exposition sera présentée 
du 9 août au 6 septembre, regrou-
pant des tableaux et sculptures 
des artistes Édith Béland, Hélène 
Leroux, Sébastien et Kim Veilleux. 
La galerie est ouverte le dimanche 
de 13 h à 16 h et les autres jours 
de la semaine sur rendez-vous. 
Par ailleurs, le spectacle de musi-
que folk «Vendanges acoustiques» 
par Baptiste Prud’homme et cie 
sera présenté le 18 juillet à 19 h 30. 
L’admission est au coût de 15 $.•

Patrick Baril, directeur général du CLD de 
Mékinac.

GUY SAVARD
131, rue Lacordaire

Sainte-Thècle (Québec)  G0X 3G0

Téléphone : 418 289-3069
Télécopieur : 418 289-3632
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de Mékinac à découvrir en Mauricie.

www.tourismelacauxsables.com
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Le communautaire à la conquête de Mékinac
L’Opération Conquête de la CDC Mékinac connaît un franc succès

Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Sainte-Thècle — La Corporation 
de développement communautai-
re (CDC) de Mékinac a parcouru 
bien du chemin cette année à tra-
vers les différentes municipalités 
de Mékinac. Pour son dixième 
anniversaire, la CDC Mékinac a 
opté ni plus ni moins pour une 
grande tournée des municipali-
tés afin de faire connaître les ser-
vices offerts par ses membres et 
inciter les citoyens de la MRC à 
s’intéresser à la vie communau-
taire de leur milieu.

«On entend parfois qu’il ne 
se passe rien dans Mékinac. 
C’est faux! Il se passe plein d’af-
faires. Il faut juste se mettre le 
nez dehors de chez soi et aller 
rencontrer le monde. Il y a plein 
d’initiatives qui méritent d’être 
connues», lance d’entrée de jeu 
Julie Robillard, directrice intéri-
maire de la CDC Mékinac.

C’est donc dans cette optique 
que la CDC a commencé sa tour-
née «Opération Conquête» en 
octobre dernier à Saint-Adelphe 
pour la terminer cette semaine à 
Sainte-Thècle. Au cours des der-
niers mois, les dix municipalités 
ont été visitées par la tournée, qui 
regroupait chaque fois entre 20 
et 23 organismes différents, tous 
membres de la CDC Mékinac.

De ce nombre, on comptait des 
organismes pour les aidants natu-
rels, pour les droits des retraités 
et préretraités, pour la lutte à la 
violence, pour la prévention du 
suicide, pour les jeunes, pour sor-
tir les aînés de l’isolement, pour 
les femmes, pour les personnes 
handicapées, pour les familles...

Puis, au cours de chacune des 
rencontres, la CDC présentait 
le résultat d’une petite enquête 
menée dans les écoles de cha-
que municipalité. «Dans chaque 
école, nous avons consulté les 
jeunes pour savoir comment ils 
voyaient la société de demain. 
On a une relève ici et on avait 
envie d’entendre ce qu’elle avait 
à dire. Dans chaque municipalité, 
on a vu des valeurs différentes 
rejaillir. Certains s’inquiétaient 
d’écologie, d’environnement, 
d’autres nous ont parlé de l’im-
portance de la collaboration et de 
la non-violence», souligne Julie 
Robillard.

Les rencontres avec les 
citoyens étaient aussi animées 
d’une présentation théâtrale de 
la troupe Parminou.

Des retombées majeures
Au terme de cette «Opération 

Conquête», la CDC constate l’im-
pact majeur que l’opération a pu 
avoir dans les différentes muni-
cipalités. «Les organismes com-
munautaires ont vu leur mem-
bership augmenter, d’autres ont 
même trouvé de nouvelles per-
sonnes intéressées à s’impliquer. 
Les citoyens qui se sont déplacés 
pour venir les rencontrer étaient 
parfois surpris d’apprendre que 
de tels services étaient offerts 
dans Mékinac», se réjouit Julie 
Robillard.

Selon le taux de fréquenta-
tion des rencontres organisées 
dans les municipalités, on esti-
me qu’environ 20 % de la popu-
lation de Mékinac a assisté à 
l’Opération Conquête. «C’est 
au-delà de nos espérances», con-
fie Mme Robillard, visiblement 
satisfaite du résultat.

Une étude sera d’ailleurs réa-
lisée par les étudiants du pro-
gramme de baccalauréat en loi-
sirs, culture et tourisme de l’UQ-
TR afin d’évaluer les impacts 
de cette tournée majeure dans 
Mékinac.

De son côté, la CDC prévoit 
poursuivre son projet dès sep-
tembre, en continuant ses tour-
nées dans les écoles afin de voir 
de quelle façon les valeurs adop-
tées par les élèves peuvent être 
mises en application. «Ce n’est 
pas tout de dire qu’on se soucie 
d’environnement, ou de non-vio-
lence. Il faut prendre des actions 
concrètes pour que ça se réali-
se», soutient Mélanie Thiffeault, 
agente de développement.

On estime que plus de 
38 000 heures de bénévolat sont 
réalisées chaque année dans la 
MRC de Mékinac. Les retombées 
économiques des travailleurs 
communautaires représentent 
1 million $ annuellement.•

PHOTO: SYLVAIN MAYER

L’Opération Conquête se terminait cette semaine à la salle Aubin de Sainte-Thècle, où de nombreuses personnes se sont 
déplacées pour rencontrer les différents organismes communautaires.

- Ménage léger et lourd
- Préparation de repas
- Accompagnement
- Gardiennage

Tél. : 418 289-2265
Téléc. : 418 289-2263

www.entretienmenager.org
aides.familiales@globetrotter.net

301, rue Saint-Jacques,
local 201, Sainte-Thècle
(Québec) G0X 3G0
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PHARMACIE
GUYLAINE DULONG ET GUY DAMPHOUSSE

260, du Moulin, Saint-Tite

418 365-7543

33
21

71
9

PHARMACIE
GUYLAINE DULONG ET GUY DAMPHOUSSE

260, du Moulin, Saint-Tite

418 365-7543

La MRC MÉKINAC,La MRC MÉKINAC,
toujours prête à relever de nombreux défis.toujours prête à relever de nombreux défis.

243, route 153 • Saint-Tite (Québec)  G0X 3H0
BUREAU 418 365-6208 • TÉLÉCOPIEUR 418 365-7763

jovanex@globetrotter.net

• TERRASSEMENT 
• INFRASTRUCTURE
 Résidentielle, commerciale 
 et industrielle
• TERRE ET GRAVIER

• CONCASSÉ
• ÉGOUT ET 

AQUEDUC
• INSTALLATION 

SEPTIQUE
• DÉNEIGEMENT
• TRANSPORT
• DIVISION DE 

COFFRAGE
 Résidentielle, 

commerciale et 
industrielle

3333342

Denis Mongrain, maire
Yves Brouillette, conseiller
Jacques Trudel, conseiller
René Veillette, conseiller
Jean-Guy Bourassa, conseiller
Pierre Lafontaine, conseiller
Odette Carpentier, conseillère

1986, Place du Centre
Saint-Séverin (Québec)
G0X 2B0
Téléphone : 418 365-5844
Télécopieur : 418 65-7544

st-séverin@regionmekinac.com

Municipalité de la paroisse

de Saint-Séverin

La Municipalité de Saint-Séverin est fière de contribuer 
au rayonnement de la MRC de Mékinac! Félicitations!

3332442
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La volonté de se prendre en main
La Régie des incendies de la Vallée du Saint-Maurice en opération depuis deux ans
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Roch-de-Mékinac — Il y a 
deux ans, le visage de la sécurité 
incendie changeait littéralement 
dans Mékinac avec la création de 
la nouvelle Régie des incendies 
de la Vallée du Saint-Maurice. 
Aujourd’hui, deux ans plus tard, 
force est de constater que la 
prise en main de quatre munici-
palités pour se doter d’un service 
des incendies efficace a porté ses 
fruits.

D’abord formée des municipa-
lités de Trois-Rives, Saint-Roch-
de-Mékinac et Grandes-Piles, 
la Régie a ensuite commencé 
à desservir Hérouxville en jan-
vier 2008. Depuis, les nombreux 
objectifs fixés par l’état-major 
afin de répondre à temps aux 
exigences du schéma de couver-
ture de risques ont presque tous 
été atteints, indique le direc-
teur-préventionniste de la Régie, 
Alain Beauséjour.

«Nous sommes en place depuis 
deux ans et déjà, nous sommes 
en avance sur plusieurs autres 
services semblables au nôtre 
dans la province», commente 
M. Beauséjour. Selon lui, trois 
éléments essentiels ont permis 
la formation et le bon développe-
ment de la Régie des incendies: 
la volonté politique des maires et 
conseils municipaux des quatre 
municipalités, la volonté d’impli-
cation des pompiers ainsi que le 
moment qui était propice à cette 
implantation.

En juillet 2008, 16 pompiers 
volontaires ont reçu la formation 
pour opérer les outils de désin-
carcération, et l’équipement a 
été acheté pour que la Régie soit 
autonome de ce côté. En 2010, la 
Régie devrait commencer une 
formation pour le sauvetage 
nautique. «Ça fait partie de nos 
objectifs et de notre mission, et 
ça devrait se faire assez rapide-
ment», assure M. Beauséjour.

Déjà, un programme de for-
mation pour le sauvetage hors 
route a été développé et la Régie 
a acheté des équipements pour 
offrir ce service, comme une 
motoneige, deux traîneaux de 
sauvetage médical et pourrait 
bien faire l’acquisition d’un véhi-
cule tout-terrain dans les pro-
chains mois. 

«En 14 mois, nos pompiers 
ont tous suivi les 350 heures 
de formation requises, et ce, en 
dehors de leurs heures de travail 
régulières. C’est une implication 
bénévole de leur part et c’est 
exceptionnel que nous ayons pu 
atteindre un tel niveau de forma-
tion en si peu de temps», consta-
te le directeur-préventionniste.

En tout, 35 pompiers desser-

vent les quatre municipalités 
membres de la Régie, dont 24 
ont totalement complété leur 
formation. La Régie compte un 
état-major et quatre casernes, 
une dans chaque municipalité 
desservie. D’ailleurs, la nouvelle 
caserne de Grandes-Piles sera 
inaugurée le 19 juin prochain, 

avec la remise des diplômes aux 
pompiers volontaires ayant com-
plété leur formation.

«Quand on y pense, il y a deux 
ans, il n’y avait aucun service 
d’incendie ici. Nous étions cou-
verts par le service de Saint-
Tite. Les maires ont opté pour 
un virage à 180 degrés, ils ont 

engagé des ressources et ça nous 
permet aujourd’hui d’offrir un 
service complet, de monter des 
programmes de prévention dans 
les résidences et les entreprises. 
C’est la sécurité des gens et ça 
n’a pas de prix», se réjouit Alain 
Beauséjour.

L’initiative des quatre muni-
cipalités de Mékinac a d’ailleurs 
été récompensée l’an dernier, 
alors que la Mutuelle des muni-
cipalités du Québec, qui assure 
plusieurs municipalités qué-
bécoises, décernait à la Régie 
des incendies de la Vallée du 
Saint-Maurice le second prix 
du volet «Action-prévention», 
assorti d’une bourse de 5000 $. 
«Après seulement un an d’opé-
ration, disons que nous étions 
pas mal fiers de ça», convient 
M. Beauséjour.•

PHOTO: SYLVAIN MAYER

La Régie des incendies de la Vallée du Saint-Maurice a rapidement grandi 
depuis deux ans. Chaque municipalité desservie compte une caserne, comme 
ici à Saint-Roch-de-Mékinac, où sont aussi situés les bureaux administratifs 
de la Régie. Sur la photo, on voit le lieutenant Sébastien Doucet, montrant 
le camion-pompe multifonctionnel ainsi que le camion équipé des pinces de 
désincarcération.

819 293-6416

Alain Vallée, maire

André Lacombe, conseiller no1

France Déry, conseillère no2

André Beaudoin, conseiller no3

Tommy Plamondon, conseiller no4

Jacques Tessier, conseiller no5

Daniel Allard, conseiller no6

Municipalité de
Sainte-Thècle

3
3

3
2

4
0

1

301, rue Saint-Jacques,
Sainte-Thècle

Téléphone :
418 289-2070
Télécopieur :
418 289-3014

www.ste-thecle.qc.ca

ste-thecleregionmekinac.com
3333944-M

905, route 153
Saint-Tite, G0X 3H0
Bureau : 418 365-6604
Télécopieur : 418 365-6069
Cellulaire : 418 365-8043

Daniel Crête
Directeur aux Transports

33
33

34
3

infopgm@globetrotter.net

418 365-5056
3332418

NOUVEAU EN VRAC
Mayonnaises et vinaigrettes

pour restaurant

M R C  D E  M É K I N A C S15L E  N O U V E L L I S T E  |  L E  V E N D R E D I  1 2  J U I N  2 0 0 9



Projet 
domiciliaire à 
Saint-Séverin
Paule Vermot-Desroches
paule.vermot-desroches@lenouvelliste.qc.ca

Saint-Séverin — À l’instar d’Hé-
rouxville et Saint-Adelphe, Saint-
Séverin se retrousse les manches 
ces jours-ci pour tenter d’attirer 
les jeunes familles dans sa muni-
cipalité. Un projet domiciliaire 
d’une vingtaine de terrains est 
actuellement en développement 
à l’entrée du village, du côté de 
Saint-Stanislas.

«C’est en développant des 
projets comme ceux-là que nous 
pourrons conserver nos éco-
les ouvertes», fait remarquer le 
maire Denis Mongrain, qui ne 
cache pas qu’il espère attirer de 
jeunes familles dans cette muni-
cipalité de près de 900 habitants.

Ainsi, des programmes d’aide 
financière sont jumelés avec le 
projet domiciliaire pour toute 
personne souhaitant s’implanter 
dans la municipalité et se faire 
construire sur un de ces vingt ter-
rains. Notamment, un montant 
de 250 $ par enfant est alloué.

À la rentrée scolaire 2009-
2010, l’école de Saint-Séverin 
comptera 11 élèves dans sa classe 
de maternelle. «Nos prévisions 
démontrent que ça se maintien-
dra dans les deux prochaines 
années. Mais on veut mettre 
toutes les chances de notre côté 
pour assurer la relève», évoque 
Denis Mongrain.

Autres projets
Par ailleurs, un chantier de 

180 000 $ se mettra en branle cet 
été dans la municipalité afin de 
procéder à la réfection du Rand 
Sud. Une subvention d’Hydro-
Québec permettra aussi l’aména-
gement d’un parc près de la rue 
Saint-Hubert, où seront plantés 
des arbres et où la Municipalité 
installera des bancs de parc pour 
les marcheurs qui se promènent 
quotidiennement dans ces rues.•

PHOTO: SYLVAIN MAYER

Vue à partir de la route du lac Pierre-Paul, entre Saint-Adelphe et Saint-Tite.

Équipé pour performer
avec la nouvelle
transmission CVT

Série T7000
Les 5 modèles de la série T7000 peuvent 
maintenant être équipés de la transmission à 
variation continue autoCommandMC CVT. Cette 
transmission est l’une des plus économiques 
sur le marché. Elle peut s’utiliser en mode 
automatique, «cruise» ou manuel. Un modèle 
s’ajoute à la série, le T7070, offrant ainsi de 135 
à 195 ch. à la pdf. Grâce à la remontée de 
puissance allant jusqu’à 35 ch., les T700 ne 
vous laisseront pas tomber. Vous pourrez 
également profiter de la confortable cabine 
HorizonMC. Transmission PowerCommand 
également disponible.

Appui-bras
SideWinderMC

Contrôle CommandGrip
regroupant 8 des 
commandes les
plus utilisées en 
plus de contrôler les
mouvement
du tracteur

Très ergonomique

S’ajuste en fonction
de l’utilisateur

3333380

Trudel & PichTrudel & PichéTrudel & PichTrudel & PichéTrudel & PichTrudel & PichéTrudel & Piché
www.trudel.piche.com

SAINT-NARCISSE
585, Notre-Dame
418 328-3788

QUÉBEC
2650, Dalton
418 666-0860

SAINT-NARCISSE
585, Notre-Dame
418 328-3788

QUÉBEC
2650, Dalton
418 666-0860

www.newholland.com/na
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